
Épée trouvée en 2022              
à Amiens
XIVe siècle, vers 1330-1360 ? 

Métal ferreux (lame, bouton terminal, garde),                      

alliage cuivreux (pommeau)

Masse : 820 g

Provenance : fouille de l’Hôtel Morgan, 5 rue 

Condé – responsable d’opération Richard Jonvel / 

Service Archéologique d’Amiens Métropole

La découverte d’une épée complète constitue un 

fait relativement rare en archéologie médiévale. 

Si la plupart des épées connues proviennent de 

fleuves, celle d’Amiens a la particularité d’avoir 

été trouvée lors d’une fouille archéologique 

terrestre. 

Sortie des anciens fossés de la ville d’Amiens 

comblés au XVe siècle, cette épée est dans un état 

de conservation si exceptionnel que le cuir et le 

bois qui la complétaient à l’origine ont pu être 

prélevés avec elle. Leur état de fragilité ne permet 

toutefois pas de les présenter. La poignée était 

entourée par deux semelles en bois, très fines, 

recouvertes d’une cordelette pour améliorer la 

prise en main. Un chapeau en cuir assurait la 

stabilité de la garde et protégeait l’entrée du 

fourreau de la pluie. La bonne conservation de 

ces éléments laisse penser que, si l’épée avait été 

rejetée avec son fourreau, des traces en auraient 

été observées. L’actuel profil courbe de la lame 

est dû aux conditions de son dégagement. C’est 

donc une épée nue, mais droite, qui a été 

abandonnée dans les fossés médiévaux d’Amiens 

avant le XVe siècle.

La radiographie a révélé une ou plusieurs 

inscriptions gravées dans la partie supérieure de 

la lame. Ces marques sont fréquentes sur les 

épées médiévales. Elles peuvent être la signature 

de l’atelier ayant fabriqué l’arme ou avoir une 

fonction protectrice à connotation religieuse. 

L’interprétation en reste énigmatique car ces 

inscriptions associent souvent symboles et texte 

abrégé.

L’épée, emblème de la chevalerie et du Moyen 

Âge, évolue dans sa forme au gré des 

changements de l’équipement défensif et des 

techniques de combat. Le bouclier est de moins 

en moins utilisé au profit de protections de corps 

plus performantes qui conduisent à préférer des 

épées polyvalentes, efficaces à l’estoc (coup 

porté par la pointe) et à la taille (coup porté par le 

tranchant) comme celle retrouvée à Amiens. 

L’analyse des caractéristiques techniques et la 

comparaison avec des exemples bien datés 

permet de rattacher cette épée au second tiers 

du XIVe siècle.

La restauration a été confiée à Frédéric Masse/

Somme Patrimoine 

L’étude a été faite par la société Landarc/Nicolas 

Portet

Dessin de la partie inscrite la plus visible

Radiographe de la zone inscrite dans la gorge Détail RX de l’inscription    

(partie nette en bas, partie 

hypothétique en haut)

Etat restitué. 
Hypothèse 1 
de placement 
du chapeau 
en cuir.

Hypothèse 2 de placement 
du chapeau en cuir


